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en pâtnrages, les eem^tiees de grains^

au lieu de coavrir déçormaiB^ comme
ci-deTant, preeqne toute retendue de lu

terre, Bans presque produire, sonjtjaiir

contraire, limitées a quelques pièce»
seulement G*est, par conséquent, au-^

tant de main d'œuvre de moins de ce
c6té que Ton peut employer i la ci|I«

turc des légumes. Ain^i donc cette

pièce de prairie sera consacrée à une
culture sarclée à la seconde ou troisiè*

me année ; la semence peurra consister

en betteraves, patates de terre forteî

chou^, navets etc.

SI le temps cfu les circonstances se
permettent pas de songer à la culture
des légumes, nous concilions d'avoir

recours encore au système de jachère
morte, enseigné dans notre quatrième
causerie.

Cependant noi}^ insistons fortement
sur la culture des légumes à cette éjjf^
que, toutes les fois que la chose est

possible. ,.^

En effet, les légumes étant presque
indispensables à réievage de beaux ani
maux, de races améliorées, ainsi qa'^&

une production abondante de lait et de
beuire, une ration où 4oux de légumes,
par jpUTremplaceiit, très avantageuaje*

ment le foin pour un ou deux repas*

Si Ton a obtenu deux rèpoltea de
gï'ains, d'abord, les deux premières an«^


